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D I A R I O 
DEL GOBIERNO DE CATALUÑA Y DE BARCELONA, 

DEL DOMINGO 8 DE SETIEMBRE DE l 8 l l . 

La Navhidad de Mr*. Sr*. 

Las Q. H. están en la Iglesia'de las Religiosas Capuchinas; se reserva a las seis de la tarde. 

D I A. 

ó á las 11 de la noc. 
7 á las 6 de la man. 
7 á las 2 de la tard» 

TERMÓMETRO. 

17 g r a d . 6 

17 ' 2 

2 9 3 

BARÓMETRO. 

2 8 p . 2 l . 
2 8 i 
2 8 2 

VIENT. Y ADMÓSFERA 

N. O. Nubes 
N. entrecubierto. 
E. S. E , Nubes. 

A V I S A U P U B L I C . 

Ayant re^ti les gazettes de France du moij 
d'Aoút, nous avons jugé á propos de do»ner 
ce qu'il y a de plus intéressant dans celles de 
Juillet , afín que le lecteur ait une pleine connais-
sance des principatix ¿venemens arrivés en Euro-
pe a cene époque, et qu'il ne perde point ler-fil 
de ceux que nous publieronsáussi du mois d'AtTut. 
Nous suspendrons en conséquence pendant deux 
ou trois jours la ptoclamatiort de la Junte de 
Berga > et les notes que nous y avons á faire, 
pour avoir plus d'espace pour les nouvelks re» 
cemment artivées. 

NOVFELLES ETRANGERES, 

A N G L E T E R R E . 

Londres, t juillet. 

Le rapport du conscil de la reine a été signé 
samedi par tous les membres. On croic qu'il 
sera cominuniquc aujourd'hui au parlement. On 
dit qiielésmedécjns ontunanimement declaré que 
S. M. n'écait pas en étac de reprendre les fonc-
tions royales -, que cepsndant sa santé n'avait 
pas ernpiré au point de faire craindre que S. M. 
ne p-jissj se rétiblir. Cependanr les nouvclles de 
VVindsor > du : , portent que dimanche le roi 
• país* une mauvaise nuit, 

A V I S O A L P U B L I C O . 

Habiéndose recibido papeles públicos Je 
Francia del mes de Agosto , hemos juzgado del 
caso traducir todo lo mas importante de los del 
mes de Julio, para que nuestros lectores queden 
enterados de los„ principales sucesos de Europa 
en aquella época , y no quede interrumpido el 
hilo > el paso que publiquemos los del mes d t 
Agosto. Por este motivo la proclama de la Jun­
ta de Berga, y sus notas quedarán suspendida* 
por dos ó tres días : y tendremos campo par* 
presentar noticias frescas con mas abundancia-, 

NOTICIAS EST RANGERAS, 

I N G L A T E R R A . 

Londres 8 de Julio. 

La relación del consejo de la Rey na fui 
Firmado el sábado último por todos sus miem­
bros. Créese que hoy se comunicará al parla­
mento. Se dice que los médicos lian declarado 
unanimamente que S. M. no se hallaba en es-
rado de volver á emprender Ls funciones rea­
les; pero que no obstante eso , su salud no 
habia empeoiado tanto > que hiciese temer el 
que S. M. no pueda restablecerse. Sin embargo 
las noticias de VVindsor del d » 1 anuncian 
que ese domingo último el Rey pasó mala 
noche. 
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Le publicr attend avec beaucoup d'aaxiété !c 

rapport officiel du capirainc Bingham. Tous les 
ciinrers des F.tats Unis qui sont daiiS ce pays 
s'attendent á la gucrre avec rAmérique. Pfu-

, batimens atncricains chargés de passa-
gers , ont quitté nos ports dans le cours de la 
semainc. 

On a rcc'i hicr des dépcchcs de sir Charles 
Cotton , commandant dans la Médirerranée. On 
dit qu'une escadre francaise de quatre vaisseaux 
de ligne ct une fregare croisaient a peu de dis-
tance éj sjd de l'cntrée dans le détroit. 

D'apies des Irttres des Barbades. les habirans 
de l'ile Saint-Bjrrbelemi ont préfé serment au 
nouveau roi de Suéde Charles XIII. [Journal 
ÍK soir.) 

E M P I R E F R A N J Á I S . 

Parts 4 Aoút. 

NoHVelles officielles des armées frMcaistt 
en Espugne. 

A R M B l VV M I D I . 

On.lit M*á une lettre inreceptée , qu'ausñtót 
que lord Wellington eur appris a Albuhera la 
marche de l'armée frangirse de Portugal , ií 
réunit un conseil de gucrre pour délibérer sur 
le parti á prendre. Les généraux espagnols s'y 
trruvoient: ils s'opposérenr vivement á la pro-
position des généraux anglais d'abandonner l'Es-
pagne , de repasser la Guadiana. 

Dcpuis deux mois > disenr-ils, nous assiégons 
Badajoz ; nous en avons deja Ie«é le siége une 
fois ; li breche est praricable , et dans peu de 
jours nous scrons maitres de la place. La pos-
jession de Badajoz est impórtanr, puisqie c'est 
une place des plus fortes de I'Espagnc, qu'elle 
est la tlef de la Guadiana, ct qu'elle conticnt 
tous les cquipagesde siége et de pont deTat-
mée franc.ii-c. 

Le resultar de la batailte que nous allons li-
vrer sera, si nous sommes vainqucurs , de faire 
tomber inimédi.item.-nt cette place importante 
en notre pouvoir. Cadix est assiegé dcpuis un 
an; les franjáis y ont construir une flotiille con­
siderable ; i's y ont D'US de 400 piéces de gros 
ca'ibie en baiteiic; les ouvrages de siége qu'ils 
y ont é!<v¿ sóitf iivn.-ns s ; le resultar de la ba-
taille que nous allons livrer sera de délivrer 
Cadix. 

I .-:K -de Murcie est en mouvemcnr et sous 
tes mors d¿ Grenade. Le résulrat de la bataille 
rfous ; ii cura de peas reunir i cette braye 
ai ir.:,-. 

Latinee ítanecise d'Airagon assiégs Tarraga-

El Publico agiarda con mucha ansia el pan© 
de oficio del capitán Bingham. Todos los ciu­
dadanos de los Estados Unidos que se hallan 
en este país, creen en la guerra con América. 
Durante esta semana han salido de nuestros puertos 
varios buques americanos llenos de pasage*ros. 

Ayer se recibieron pliegos de .Sir Carlos Cot-
ton, comandante en el Mediterráneo. Dicesc 
que una escuadra francesa de quarro navios de 
linca , y una fragata cruzaba á poca distancia 
al Mediodía de la entrada del estrecho. 
'"Según caitas de las Barbadas, los habitantes 

déla Isla de San Bai colomé, han prestido el 
juramento al nuevo Rey de Suecia Carlos XUI. 

( Journal du soir. ) 

; i M P E R I O F R A N C É S . 

París 4 de Agosto. 

Noticias de oficio de los exértitot franceses 
en España. 

ÍXERCITO DtL MÍDIODIA. 

En una carta interceptada se lee que luego 
que lord VVeüingcon supo en Albahera la mar­
cha del exército francés del Portugal, juntó con­
sejo de guerra para deliberar sobre e' pirrido 
que fuese mas conveniente. Asintieron a él los 
generales españoles; y se opusieron vivamente á 
la propuesta de los generales ingleses sobre aban-

5.donar la España, y volver a pasar el Guadiana. 
Dos meses ha , dechn.que sitiamos Badajoz; 

habernos ya levantido el sitio una vez; Ii brecha 
es practicable, y dentro pocos dias seremos due­
ños de la plaza. La posición de Badajoz es im­
portante , por ser una de las plazas mas fuertes 
de España, por ser la llave del Guadiana, y 
por contener todos los trenes de sitio y puentes 
del exército francés. 

Las resultas de la batalla que vamos a dar, 
serán , si quedamos vencedores , hacer que 
inmediatamenre esa plaza importarte c-ayga 
en poder nuestro : Cádiz hace un arn que está 
sitiado; los franceses han construido allí una 
flotilla considerable ; tiene allí en batería mis 
de quatro cicntas pj<*zas de grueso «libre; las 
obras de sitio que han levantado son inmen­
sas. Las resultas de la batalla que vamos a dar 
serán el libertar a Cádiz. 

El exército de Murcia se ha"a en movimien­
to , y ¿ los muros de Granada. Las resultas de 
la batalla permitirán reunimos con ese valiente 
exeteito. 

El exército francés de Aragón .<itia Tarr.igon.ii 

hyusr^issÚBírto ¿s J'kidrJd 
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...• '• •. <or: ifi c i tr- place «iépcnd celui de la 
I ••-• -j. ¿i\ loy.íume de Váfcnce. Le ré-
, . . j a bttaiHe q ic noas alloís livret se 
| • incontinent |iisques dans CCS provin-

£ti CITT, vainqucurs, noas devenons rrm-
; ,.'.• i'Estramadure . de l'Audaiousie , du ro-
i. r i Je Gordous , de Jaén, de Grenade; nous 
r -, ;<a'..|oz, ROUS délivrons Cadix. I.CÍ 

•JÍSJ obligó) de repasser la Sierra-tóbíeiia, 
y:. ,n t harcelésde toares pares , craindront pour 

! , feront marefter les troupes les plus 
¡oes . qui sonc eolios d'Arragon , ce aínsi 

Tarragone , la Catalognc et Valeace seront dc-
Hvrís J Jamáis plus grand resultar n'a écé at-
tacbc au sort d'utW bataíllc. 

Si nous la perdons , au contraire , ne scrons-
bóus pas tou)ours,a^icmps de repass.'r la Gua­
diana , de nous meare sous la protección d'El-
iras, ou des hauccurs de Portalégrc-' La cava-
Icrie franejaise de l'armée de Portugal , n'ayant 
pu encoré se refaífc critiérement; les moyens 
de transporc des atmées francaises , ne pouvant 
pas encoré erre réor'gantscs, lis ne peuvent ríen 
entreprendre avant seprembre, ct d'ici á ce tems, 
ne serons-nous pas roujoursen mesure do detendré 
les lignes de Lisbonne, ou de nous maintenir 
sous le canon d-'Élvas/ 
- V*»nqueurs » nous obtiendrons d'immenses 

avantages ,-.vaincus , presqu'aucun inconvénicnt 
n'csc attaché a notre défaite. Notrc armée est 
aussi nómbrense que 1 armée francaises ils ont 
un peu plus de cayalerie que nous, mais nous 
avons plus d'artillcric de carapagne. Le m.iuvais 
éta: des attelages de l'armée. de Portugal ne luí 
a permis d'amener avee elle qu'une perico partie 
de son pare— Corte époque est determinante. 
Vainqucurs, la péninsulc peut écrc délivrée ; 
mais si au contraire , nous repassons la Gua­
diana, et nous evacuóos l'Espagne, que ce soit 
par suite d'uiic bataíllc perdue, ou par une sim­
ple deliberación du present conseil de guerre, 
le résultat sera le méme : l'Espagne abandon-
née pour la troisiéme fois , sera découragee > 
Badajoz sera ravitaillé ; l'armée de Murcie sera 
détruicc ct.dispercéc; Tarragone. sera prisc, la 
Catalogue soumisc; Valeuce suivra le sort de 
Tarrajone , et íes armées anglaises, aprés avoir 
éic spectatrices inútiles de la défaite de toutes 
nos atroces , le seront de la prisc de toutes nos 
places, et par suite de la soumission de toutes nos 
provinces. 

CLS raisons n'ayant pas été accueülies, les gé-
i - uit artglais ayant pris le partí de rep.isser 
la GrKKÍiana , les e-spagnols, se séparérent m¿-
contens. Le <o./uin, ijs se pirssntérent devane 
le fon de h Niebla. Le colonel Frirzherz, qui y 

»« "• it ;co hommes. Blake ¿tablit le 
3t ses batceucs; le i ,cr.juillet. i¡ fit roonrsr a 

r\yusi'i'dsii\ 

de la suerte de esta plaza depende la de la Ca­
taluña , y del Reyno de Valencia. Las resultas 
de la batalla que vamos a dar se liarán sentir 
inmediatamente hasta en dichas provincias. 

En efecto, saliendo vencedores, !nos hacemos 
dueños de la Extremadura, de las Andalucías, 
de los reynos de Ccrdova , Jaén, y Granada; 
tomamos Badajoz v libramos Cádiz. Lo, fran­
ceses obligados á pasar otra vez la Sicrramorcna. 
serán hostigados por todas partes, temerán por 
Madrid, harán poner en marcha las tropas mas 
cercanas, que son las de Aragón , y con esto 
Tarragona, Cataluña, y Valencia quedarán li­
bertadas. Jamas han pendido tan grandes resultas 
de la suerte de una batalla. 

Por lo conttavio : si la perdemos, £ no esta­
remos siempre á tiempo de repasar el Guadia­
na , y ponernos al abrigo de Elvas , ó de las 
alturas de Portalegrc.? No habiendo la caballería 
francesa delexército de Portugal podido rehacerse 
enteramente todavía; no habiéndose podido reor­
ganizar aun los medios de transporte de los exér-
citos franceses; no pueden estos emprender cosa 
alguna antes del Setiembre; y hasta entonces £ no 
podremos ponernos en estado de defender las 
lineas delante de Lisboa, ó de mantenernos a 
tiro de canon de Elvas ? Saliendo vencedores , 
obrendremos inmensas ventajas; quedando ven­
cidos , ningún inconveniente nacerá de nuestra 
derrota. Nu#stro exército es tan numeroso como 
el francés; ellos tienen algo mas de caballería; 
pero nosotros tenemos mas artillería de campa­
ña. El mal estado de los tiros del exército de 
Pottugal no le ha permitido traer consigo mas 
que una corta parte de su parque. Esta época va 
á ser terminante. Vencedores, la península que­
da librada; peco si' al contrario , volvemos a 
pasar el Guadiana , y evacuamos la íspaña- sea 
esto por conseciüencia de una bañil? perdida, 
ó sea por una simple determinación del presente 
consejo de guerra , siempre las resultas serán las 
mismas; la España abandonada por tercera vez 
se desalentará. Badajoz será revitual'adi; i! exér­
cito de Murcia destruido y dispersado Tarragona 
tomada, y Cataluña sometida ; Valencia seguitá 
la suerte de Tarragona; y los exércitos ingleses 
después de haber sido inútiles espectadores déla 
derrota de todos nuestros exércitos, lo serán de 
la toma de todas nuestras plazas, y por consi» 
guíente de la sumisión de todas nuestras pro­
vincias. 

No habiendo tenido acogida estas razone;, y 
habiendo los generales tomado el partido d: pa­
sar al otro lado del Guadiana, los españoles se 
separaron descontentos. El j o de Junio se pre­
sentaron a vista del fuerte de Nieb'a. El coronel 
Fritzhcrs lo mandaba con 300 hombres. Blacicc 
colocó sus bawius el 31 ; y el primero de Julio 
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contrc 
es 

lVssaut.Trois atraques successives, dirigées cont 
les deux porrs, furent repoussees i les cchelles d 
espagnols (urent rcnveisées, et 200 des leurs res-
terent áms les fosses de la place. Par mi les 
blessés, les espagnols compteiu le general Zayas. 

Au premier avis que le gouverneur trancáis 
de Séville avoit cu de la marche de Blake, 
il s'cioit mis en cmpsgne. Le y juillcr, il luí 
tn'cva trois compagricsa Calañas; le c , l'en-
ncini s'i mbarqua , ct la división de Scville ra-
massi HDgrand nombre detraíncurs. Plusde 2000 
liomnus des bandes de Blake ont deserté pour 
se icndre dans leurs fWyers. 

Le 6 , Blake , et le corps espagnol > firent 
vojlc pour Cadix. ( (isi.ettt de Franci.) 

mandó dar el asalte. Tres asalto- conseerrsvos 
dados contra los dos puerto; I b m recbaaa 
Las escalas de los españoles-derrivadas ( y jo® de 
ellos quedaron en los fosos de la plata. Los 
españoles cuentan entre sus heridos el general 
Zayas. 

Al primer aviso que e! Gobernador de Se­
villa habia tenido de la marcha de Blackcs se 
habia puesto en campan.!. El r de Julio !e to­
mó tres compañías en Calañas; el r el ene­
migo se embarcó, y la división de Sevilla re­
cogió un gran número de rezagados. Mas ds 
2000 hombres de las bandadas de B!ack: h.n 
desertado para volverse a sus caías, 

El dia seis Blacke v el cuerpo español se 
hisicronl la vela para Cádiz. (¡Gaceta de Francia ) 

N O T I C I A S P A R T I C U L A R E S D E B A R C E L O N A . 

Fiesta. 
Con permiso del muy ¡'lustre Sr. D. Fran­

cisco Sans y Sala , Vicario general , Gobernador 
de la mitra de esta ciudad y su obispado; en 
la Iglesia de Sta. Madrona de PP. Capuchinos 
se tributarán hoy los anr.uales cultos a Ntra. Sra. 
baxo el tirulo de Divina Pastora, con misa can­
tada a las 9 de la mañana, y por la tarde a las 
j después de las completas se cantará el SSmo. 

Rosario , concluyendo con unas coplas dedica­
das á María Santísima. 

Aviso. 
Dos Señoras que viven en el tercer piso de 

la calle de Monjui frente la iglesia de San Fran­
cisco de Paula, desean enseñar a coser , y hacer 
toda suerte de cjicages. 

fenta. 
Se hallan de venta unas botas grandes para 

Vino. Acudase á la calle del Olmo casa n.? 11. 

Nodrizas. 
En la tienda de la calle del Asalto casa 

v.° 79 darán razón de una nodriza cuya leche 
tiene doce meses. 
= Buenaventura Palles desearia encontrar una 

Nodriza para criar una cintura en casa de la 
dicha nodriza , vive en la calle de los Caldere­
ros , casa n.° 13. 

Sirviente. 
= Una muchacha de 20 á 21 años desea co­

locarse por camarera ó cocinera en alguna casa, 
sabe planchar coser y demás que baceres de una 
casa, darán rizón de ella en casa de Cayetano 
Riera , maestro do piimeras letras, que vive 
delante la fuente del Hospital de Sta. Ciuz. 

Barbara Sanfeliu soltera , habitante en la casa 
del sastre de las casullas, tercer piso frenre de 
Sta. Catalina , desea encontrar casi para servir 
en calidad de cocinera ; sabe hacer toda suerte 
de guisados, pastas y demás que corresponde 
a una muger de su clase. 

Perdida. 
Qualesquiera 'que hubiera hallado una Cai­

ta de seguridad hecha'á favor de Ravmiindo 
Girona , que se perdió el jueves al anochecer 
desde la Puerta de San Antonio á la Platería; 
se setvirá devolvérsela vive en el tercer piso de 
casa Buch frente el Patio de Sta. Catalina , r 
dará una gratificación. 

T E: A T R O. 

La Sociedad drámarica Española represéntala | hoj la comedia El Negro ntas trodigios* 
boleras , con tonadilla y saynete. 

lass 

En la Imprenta del Gobierno de Cataluña, calle deis Escudellers, N.v 68, 
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